
l an t l in i l , du service de l'inspection du 
travail à la préfecture de la Seine. 

Ixane oea conditions, on ne croit pas 
à une extension de la grève à la bou-
•herie de détail e t le. loi sur l'arbitrage 
•Mlgatorre sera appliquée. 

M. Marx Dormoy. ministre de l l n t é -
l leur. devait recevoir à 21 h. 30 les dé­
légués patronaux e t ouvriers des abat­
toirs de la Valette et de Vaugirard. 

Mais les délibérations se poursuivant 
antre les deux parties aux abattoirs. 
If. Dormoy s'est décidé a minuit 30 à 
quitter la présidence du Conseil. 

Le ministre de l'Intérieur recevra les 
délégués mardi dans la matinée. 

CHRONIQUE DES LETTRES 

( S U I T E DE LA PREMIÈRE P A G E ) 

A v e c Anse lme Gauthier, le beau-
frère de Jacquel ine, M" " Aujard a failli 
faire vivre un caractère. Cet homme 
intelligent et froid, qui cache sous une 
apparence de raideur des passions vio­
lentes et malsaines, et dont toute la 
morale est de contraindre son mauvais 
coeur par souci de respectabilité, est v io­
lemment antipathique, mais intéressant. 
Seulement , vers la fin de son récit, l'au­
teur cède trop volontiers à la tentation 
d e rendre odieux l 'homme par qui son 
héroïne a souffert. Elle lui prête, à 
l'égard d'une jeune fille amie de Jac 
quel ine, une férocité qui ne parait pas 
compatible avec la demi -dé l i ca te s se , 
tout de même assez courageuse , dont il 
a usé à l'égard de sa dangereuse belle-
soeur. Il arrive un moment où nous ne 
comprenons plus rien au personnage 
d'Anselme. Je sais bien que la psycho­
logie littéraire repose, depuis trente ou 
quarante ans, sur cette idée que la per­
sonnalité de l 'homme est une construc­
tion artificielle, momentanée et essen­
tiellement changeante . On dira sans 
doute que la fin dr. roinin révèle un 
Anselme libéré de ses contraintes et 
change en lui-même.. . Il y a certes du 
vrai dans la psychologie du refoule­
ment. Mais c'est un vrai qui a une 
pente vers le facile, et M™* Aujard fera 
bien de s'en défier. 

Quant à l 'héroïne, elle respire allè­
grement dans ce « romantisme fémi­
nin », que Maurras a jadis si bien 
défini et analysé. A v e c l'innombrable 
postérité des filles de George S a n d , 
Jacquel ine Gauthier proclame que la 
passion est la vérité, et rien ne l'arrête 
de ce qui pourrait l 'empêcher d'accom­
plir sa destinée. Si elle finit honnête­
ment, c'est bien que les circonstances 
l'on voulu pour elle. Je ne reprocherais 
certes pas à M"" Aujard d'avoir écrit 
l'histoire d'une amoureuse: l e s 'roman' 
ciers, et surtout les romancières 
auraient trop de peine si on les privait 
de ce genre de sujets . Je lui conseil le 
seulement de relire, par exemple 
Racine : e l l e verra comment , dans une 
âme de femme, la passion la plus v io­
lente peut laisser intact, à défaut du 
sens moral, le sentiment de la dignit 

MARDI 19 JANVIER 1937 

La semaine de 40 heures 
dans les ctamins de fer 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

Le ministre d e s Travaux publics a e x ­
pliqué longuement l'économie du projet, 
dont le principal avantage, a-t-i l dit , 
sera de réaoïliei le chômage. C'est ainsi 
que les techniciens est iment qu'il per ­
mettra d'embaucher 80.000 personnes. 

Par ailleurs, le ministres des Travaux 
publics a montré toute la souplesse du 
nouveau décret, qui contiendra, d'ail­
leurs, certaines dérogations pour diverses 
catégories d'employés de chemin de fer. 

Le décret paraîtra à l'Officiel, le mer­
credi 20 Janvier. La première semaine 
d'application sera celle commençant V 
25 Janvier 1937. 

La moyenne d'augmentation 
de» recette» de chemin de fer 
e*t d'environ 15 pour cent 

D autre part, M. Bedouoe a fait l'ex 
posé de la meilleure situation des ré­
seaux de chemins de fer. dont les 
cette* ont augmenté , pendant la période 
de Noël, de 20.70 pour 100 et dont la 
moyenne d'augmentation se stabilise ac ­
tuellement à 10 p. 100. 

La s u p p r e s s i o n du prélèvement 
»ur le» pension» 

de» agent» départementaux 

et communaux 
M. Vincent-Auriol , ministre des F i ­

nances, a fait signer, par application de 
la loi du 20 Juin 1936. un décret suppri­
mant le prélèvement exercé en appl ica­
tion des décrets de 1935 et 1930 sur les 
pensions des agents des départements , 
communes, établ issements publics, e n ­
treprises concessionnaires ou subven­
tionnées assurant un service public. 

•» JOURNAL DE ROUBAIX 

L'éducation phys ique Cité par MM. Doriot et Sabiani 

obligatoire 
pour tous les jeunes 

Français de 6 à 18 ans 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

La Guéraon (3 ) . de M"" Isabelle 
Rivière, est un roman plus ambitieux. 
Il nous soulève aux plus hauts som­
mets de la vie sentimentale et de la vie 
mystique. C'est m"me — puis - je 
l 'avouer ? — son défaut le plus appa­
rent de tenir les personnages dans un 
continuel paroxysme de sentiments 
naturels ou surnaturels. Comme l'élo­
quence continue ennuie, une certaine 
constance dans le sublime coupe la res­
piration du lecteur, et l'émotion ne 
résiste pas toujours à cet état de sur­
tension. 

Comme Michel et A g i t h e , les héros 
du Bouquet de Roses rouges, ressem­
blaient — faul-il dire dangereuse­
ment ? — à Jacques et à Isabelle 
Rivière. Valentin Beaulieu. le héros de 
La Guérison est encore Jacques Rivière, 
et il est difficile de douter que toute 
une partie au moins du journal de 
captivité de Beaul ieu ne vienne des 
carnets du grand écrivain, qui fut, on 
le sait, prisonnier en Al lemagne pen­
dant la guerre. Cela donne sans doute 
un surcroit d'intérêt au roman, mais ne 
va pas toujours sans causer au lecteur 
une certaine gêne. Il en est des romans 
à fond biographiaue comme des bio­
graphies romancées : la fiction et la 
vérité historique s'y gênent mutuel­
lement . 

Dans la solitude désœuvrée d'un 
c a m p de prisonniers, Valentin Beaulieu 
te débat entre les trois amours qui se 
partagent son â m e avide et noble : 
l 'amour de Dieu, retrouvé dans la souf­
france ; une profonde et solide a f fec ­
tion pour sa femme Bénédicte et pour 
son enfant ; et une « mauvaise pen­
s é e » , une passion coupable , bien q u e 
surtout imaginaire, pour une autre 
femme. La lecture de l'Imitation, et sur­
tout l'élévation morale et la tendresse 
pass ionnée des lettres de Bénédicte le 
guérissent peu à peu de son amour illé­
gitime et lui font une âme toute pure 
devant la mort qui l'emporte à la fin 
du récit. 

On ne saurait contester 1 M"* Isa­
bel le Rivière le style et le ton du grand 
art. Avec cela, faut-il la tenir pour une 
romancière ? Elle est en même temps 
plus et moins. Une rare mi î tr i se dans 
l 'analyse de la v>e in'érieure, dans 
l'expression même des élans mystiques 
d e l'âme chrétienne, fait de ses livres 
quelque chose de mieux que des 
romans. Mais l'art du romancier sup­
p o s e le pouvoir de créer des personna­
g e s hors d e soi, d'échapper à soi-même, 
a son intimité sentimentale; et ce pou­
voir . M"* Issbel le Rivière le possède-
t-elle ? La Gaérisoa, c x n m e Le Boa-
sjstet «le Roses retiges, c'e«t toujours un 
miroir promené par une f e m m - sur le 
passé de son cœur. 

P.-H. S . 
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SEPT CENTS DETENUS 
DU PÉNITENCIER 

DE L'ÉTAT D'ONTARIO 
SE RÉVOLTENT 

Apre» avoir taccagé le» bâtiment» 
Ut livrent bataille aux gardien» 

et à la police 

TRENTE-CINQ D'ENTRE EUX 
SE SONT ECHAPPES 

Ouelph (Ontario), 18 Janvier. — Une 
émeute a éclaté au pénitencier de l'Etat 
d'Ontario, au moment du repas. 

Sept cents détenus, pour protester 
contre la qualité de la nourriture, se sont 
rués à travers les bâtiments de la pri­
son et ont tout détruit. Ils ont attaqué 
les gardiens à coups de bâtons et de 
briques. 

Les mutins ont mis le feu aux cellules. 
puis sont sortis dans les cours, sous une 
pluie torrentielle. La lutte s'est poursui­
vie Jusqu'à l'arrivée de la police et des 
pompiers. On compte plusieurs blessés 
de part et d'autre. 

Cent cinquante détenus sont parvenus 
a s'échapper au cours de la bagarre, mais 
cent-quinze d'entre eux ont pu être re­
pris. 

Un concierge parisien 
est attaqué et roué de coups 

par un individu 
qu'il avait surpris 
dans son immeuble 

Paris, 18 Janvier. — Lundi, vers 2 h. 
30. M"* Francine Bourgeois, concierge 
d'un vaste Immeuble ouvrier, 22. rue du 
Faubourg-du-Temple , se couchait lors­
qu'on frappa a u vitrage. Le visiteur noc ­
turne s'enqult de l 'appartement d'une 
locataire de l'immeuble. M"* Bourgeois 
lui indiqua que cet appartement éta i t 
au troisième étage, mais inquiète de l'al­
lure suspecte de l 'homme, elle réveilla 
son mar.. Celui-ci monta l'escalier et ne 
réussit a rejoindre le visiteur qu'au 
sixième étage. 

— Que faites-vous là 7 lui demanda-
t-il. 

Sans répondre, l 'homme dégringola les 
escaliers. Le concierge le rattrapa dans 
la cour et essaya de le terrasser. Mais 
l 'homme, d'un coup de pied au bas-
ventre, le rejeta contre la fenêtre de la 
loge qui fut défoncée par le choc. C o m ­
me 11 se relevait, le malfaiteur le frappa 
de nouveau à coups de poing au visage. 
M"" Bourgeois accourut alors, armée 
d'un nerf de bœuf et l'agresseur dut 
prendre la fuite, n sauta dans un taxi 
avec deux complices qui l 'attendaient 
sur le trottoir et fila e n direction de la 
place de la République. 

M. Bourgeois, qui était blessé au vi­
sage et contusionné sur tout le corps, 
fut conduit et soigné à Saint-Louis . 

On croit que cet h o m m e en voulait 
a l'argent du terme. L'enquête suit s o n 
cours. -

» 2» Pour les Jeunes gens de 14 * 
18 ans . l'éducation physique sera aussi 
obligatoire, soit dans les établissements 
scolaires du deuxième degré, soit dans 
les sociétés sportives pour e u x ou ceiie-
qul ont quitté l'école. 

» Trois problèmes Importants A régler 
d'abord. Celui des maître?: ce sont :»s 
Instituteurs qui seront chargés de don­
ner l'éducation physique dans les écoles 
primaires, d'où nécessité absolue de dé­
velopper dans les Ecoles normales l'édu­
cation physique. 

> Ensuite, le problème de la méthode , 
nous avons laissé toute latitude aux mai • 
très pour appliquer les méthodes d'édu­
cation physique qui leur paraîtraient les 
plus opportunes; nous leur avons de 
mandé de bien vouloir nous faire de.-
rapports sur les résultats donnés pet 
les différentes méthodes, afin que neus 
puissions nous décider en connaissance 
de cause. 

» Enfin, il ne peut pas y avoir, d'après 
nous, d'éducation physique sans contrôle 
médical sévère. Aussi, d'accord avec le 
ministre de la Santé publique, avons-
nous préparé un projet d'inspection mé­
dicale des écoles. * 

» Nous entendons développer, surtout 
pour les Jeunes gens et les jeunes filles 
de 14 à 18 ans, la préparation aux sports, 
natat ion en particulier, aviron, tennis. 

» Enfin, pour permettre la cont inua­
tion, dans le temps, des efforts accor> • 
plis, nous nous efforçons de développer 
et d'organiser la direction de l'éducation 
physique que le Parlement vient de nous 
voter. 

» Nous avons pu ainsi mettre en œuvre 
conclut M. D é z a m a u l d s . tous les m a t é ­
riaux accumulés par nos prédécesseur 
et permettre, si le Parlement veut bien 
nous suivre, une organisat ion rationnelle 
et utilitaire de l'éducation physique en 
France. » 

4> 

Une expérience 
bien américaine 

New-Vork. 18 Janvier. — Le docteur 
Vownsend a l m a g l r é un plan qui per­
mettrait à tout citoyen américain, d e ­
puis l'âge de 18 ans Jusqu'à sa mort, de 
dépenser environ 4.000 francs par mois. 

Or, voici qu'on m a n d e de Seatt le au 
« New-York Herald Tribune > que ce 
plan va être expérimenté, sur une seule 
personne, il est vrai, dans la petite ville 
c i Chelan, dans l'Etat de Washington: 
un de ses 1.430 habi tants sera élu pour 
fe prêter à l'expérience et s'engagera a 
dépenser Jusqu'au dernier cent ime l'au­
baine qui lui tombera. Lorsqu'il aura 
nccompll son mandat , un autre sera éi.i 
% sa place et ainsi de suite pendant K I 
mois. 

pour provocation an meurtre 
M. Marceau Pivert a comparu 

devant 
le Tribunal correctionnel 

de Lorient 
Le jugement tera rendu 

dan» une} quinzaine de jour» 
Lorient, 18 Janvier. — I * Tribunal 

correctionnel de Lorient. présidé p s r 
Ttéhu , a retenu dans son audience 

ue l'après-midi le procès sur citation 
directe, intenté par MM. Doriot. dépu: . \ 
maire de S a m t - D s n i s . et Sabiani. Ce 
Marseille, à M. Marceau Pivert, pour 

es paroles prononcées contre eux dans 
une réunion, le 14 novembie 1938. à 
Kéryado. près de î^orient et qualifiées 
de provocation au meurtre. 

Trente-hui t témoins étaient cités, dont 
huit par la partie civile, les autres, par 
la défense. Les premiers se sont b o n es 
a. confirmer les paroles Incriminées 
qu'ils affirment avoir entendues. 

Les autres rn t déclaré que les parole; 
piononcées par M. Marceau Plv;rt 
n'étaient pas tout à fait exactement 
rapportées, mais qu'ils avalent parfaite­
ment compris qu'il ne s'agissait qiie 
d'abattre par des moyens de propagande 
ou politiques, l'action de MM. Doriot 
S tb lan i et Le Narec néfaste d'après eux. 
aux intérêts de la classe ouvrière. 

L'audience a été suspendue à 16 h. 15. 
A la reprise, M. Marceau Pivert a fait 

une courte déclaration, confirmant les 
cires des témoins à décharge. 

Après cette déclaration, on a entendu 
les plaidoiries de M" GabrieUl et Le 
Trocquer. 

Auparavant, le procureur de la R é p u -
lOique. M. René Maurice, avait d e m a n r é 
l'application de la loi, laissant au tribu­
nal le soin d'apprécier les *aits. 

Le Jugement sera rendu à qulnzaiiie 
Aucun incident n e s'est produit. 

Les troupes de Nankin 
et les rebelles de Sianfou 

ont conclu une trêve... 
Nankin, 18 Janvier. — Une trêve est 

Intervenue entre les troupes du gouver­
nement de Nankin et les rebelles, à Sian­
fou. Les hostilités seront Interrompues 
Jusqu'au 13 février prochain. 

Entre temps, le Conseil exécutif cen­
tral se réunira pour discuter les points 
en litige. 

C'est sur la base du maintien du statu 
quo qu'est Intervenue la trêve antre les 
troupes du gouvernement da Nankin et 
celles des rebelles. 

Entre temps, l'évacuation des étran­
gers se poursuit. Soixante-dix d'entre 
eux ont déjà quitté la ville de Sianfou 
et un service d avions a été établi pour 
évacuer les autres soixante résidents 
étrangers qui s'y trouvent encore. 

...qui n'a duré qu'un jour! 
Londres. 18 Janvier. — On menru de 

Nankin : 
L'armistice qui avait été conclu lundi 

matin entre le gouvernement central et 
les autorités rebelles de Sianfou sur la 
base de la reconnaissance par ces der­
nières de la souveraineté de Nankin, 
cependant que le statu quo dans la pro­
vince devait être maintenu en attendant 
le règlement définitif de l'affaire par 
le Conseil exécutif central, aura été de 
courte durée : 11 a. en effet, été décidé 
que les hostilités reprendraient lundi 
soir à minuit. 

Les ouvriers du bâtiment 
manifestent à Nantes 

et menacent 
de la grève générale 

Nantes, 18 Janvier. — Les ouvriers du 
bâtiment de Nantes ont manifesté lundi 
après-midi, vers 16 h., au nombre de 
quatre mille. Ils ont traversé tout le 
centre de la ville. Les ouvriers du bâti­
ment ont déclaré que si le contrat col­
lectif d u travail n'était p a s s igné d l c l 
48 heures, la grève générale serait votée. 

Pour la quatrième fois 
un village de la Marna sa elassa 
an tita des communes de France 

dans la campagne 
du timbre antituberculeux 

Reims se c lasse , pour la quatrième fois , 
en tête des villes 

de pins de 1 0 0 . 0 0 0 habitants 
Reims, 18 Janvier. — La viUe de Reims 

a remporté pour la quatrième fois la 
Coupe du timbre antituberculeux pour 
les villes de France de plus de 100.000 
habitants . 

C'est aussi une petite commune de 
l'arrondissement de Reims, Tours-sur-
M a m e , qui compte 705 habitants , qui 
s'est classée pour la quatrième fois en 
tête des 36.000 communes de France, en 
plaçant 108 vignettes par habitant . 

La coupe lui a été remise dimanche 
soir par le professeur Ouinard, vice-pré­
sident du Comité national , e n présence 
de M. Pierre Pitois, député et de n o m ­
breuses notabil ités médicales. 

— M. Léon Blnm a présidé la réunion 
mixte des délégués patronaux et ouvrier» 
d'alimentation. L'entretien a port* sur 
l'élaboration de la oonventlon collective 
unique. 

Au cours d'un bal à Selme (Etat d'Ali-
b imi ) . ans Etats-Unis), une danseuse a 
mis le feu à la robe d'une de ses amies, en 
Jetant sur elle, par mégarde. l'allumette 
avec laquelle elle venait d'allumer sa ciga­
rette. La Jeune fille a été brûlée vive et 
ona* de as* compagnes auxquelles le feu 
s'était communiqué, furent gravement brû­
lées. 

On croit que le jeune artilleur 
d'Avignon 

disparu dernièrement 
a gagné l'Espagne ou l'Italie 

Avignon, 18 Janvier. — L'enquête sur 
la disparition à Avignon du canonnier 
Jean Journel, du 7' R.A. de Fonta ine ­
bleau, a amené la certitude que le Jeune 
soldat est parti avec un passeport gé­
néral, établi par la préfecture de la 
Loire-Inférieure. 

Les enquêteurs et la famille ont la 
conviction qu'il a gagné l'Espagne ou 
l'Italie, après avoir abandonné à Avi­
gnon sa voiture en panne. 

One tempête provoque 
un raz de marée, an Havre 

Le paquebot € Ile-de-France » 
e»t endommagé 

Lie Havre, 18 Janvier. — Lundi après-
midi , la violence de la tempête de Nord. 
Ouest a provoqué un raz de marée. Li 
boulevard Clemenceau, qui longe l'avant-
port était recouvert par les paquet* de 
mer et il eût é té fort dangereux de s'y 
aventurer. 

Tandis que l'on conduisait le paque 
bot «I le-de-France » à la grande forme 
de radoub, ce paquebot fut poussé par 
le vent et les vagues contre le quai, une 
hélice fut endommagée et eile devra être 
remplacée. 

DANS L'INDUSTRIE AMÉRICAINE 
DE L'AUTOMOBILE 

Le conflit 
de la « General Motors » 

s'aggrave 
Détroit, 18 Janvier. — Le Syndicat des 

ouvriers de l'industrie automobile des 
Etats -Unis a annoncé que les grévistes, 
qui ont refusé d'évacuer deux ateliers 
de la t General Motors », ne les évacue­
raient c à aucun prix» , avant la fin des 
négociations entre la Compagnie et le 
Syndicat. 

On sait que l'évacuation était la c o n ­
dition préalable imposée par la direction 
de la < General Motors • pour entamer 
les négociations. Ainsi, le problème des 
relations entre le patronat et les o u ­
vriers de l'industrie automobile s'est 
compliqué de façon soudaine et sérieuse. 

• 

La répartition des emplacements 
entre les exposants 
de la prochaine Foire 
commerciale de Lille 

Une organisation pangermaniste 
est autorisée en Autriche 

contre l'avis du gouvernement 
fédéral 

qui va surveiller son activité 

Vienne, 18 Janvier. — Les autorités f é ­
dérales autr ichiennes ont autorisé la 
fondat ion â Gratz de l'association 
« Oestanaerkischer Volksverein » dont les 
membres se recrutent parmi les nat io ­
naux prononcés et e x - 1 Grands Al le­
m a n d s » . Le gouvernement fédéral avait 
tout d'abord refusé son approbation aux 
statuts de l'association, mais la Cour 
suprême conclut à la compatibil ité de 
ces statuts avec la Constitution autri­
chienne et le Gouvernement fédéral s ' in­
clina. 

Mais les autorités autrichiennes vont 
surveiller étroitement l'activité de l'as­
sociation, dont l'objet est « de favoriser 
l'ensemble de l'activité spirituelle al le­
mande e t révolut ion actuelle du peuple 
al lemand ». L'Association combat tout 
particulièrement le communisme. Elle 
s'élève aussi contre toute tendance m o ­
narchiste. 

Au début de chaque année, on prépare 
activement la Poire commerciale de Lille, 
qui est devenue le grand marché Industriel 
de la province, marché sur lequel est, de 
plus en plus, attirée l'attention de tous 
les hommes d'affaires de France et de 
l'étranger. 

La Foire de Lille est. on l'a dit souvent, 
la Foire des affaires par excellence et 11 
ne pourrait en être autrement, étant don­
née l'importance de la région économique 
au coeur de laquelle elle a son siège. 

Les symptômes très nets de reprise éco­
nomique qu'on enregistre actuellement 
apportent, dés à présent, la certitude que 
la XIII- réunion de la Foire de Lille aura, 
cette année, un rayonnement plus grand 
encore que de coutume. 

Déjà, de nombreux industriels, fidèles 
exposants, ou désireux de profiter à leur 
tour de* avantages que cette Institution 
met à leur portée, ont retenu leurs stands 
pour la prochaine manifestation qui. rap­
pelons-le. s'ouvre le 3 avril. 

Comme d'habitude, la répartition des 
emplacements entre lee exposants Inscrits 
aura lieu incessamment. Il y sera procédé 
dans la forme habituelle pour chacune des 
branches de l'activité économique. 

Les dates auxquelles seront effectuées 
ces répartitions, seront communlqaées pro­
chainement. Nous croyons devoir souligner 
qu'il est prudent pour las exposants de 
s'inscrire le plus rapidement possible aux 
bureaux de la Foire 89. rue Faldherbe. la 
préférence étant toujours donnée, bien 
entendu, aux premiers Inscrits. 

Une permanence fonctionne à cet effet, a 
l'administration de la Foire (Tél. Lille 
502.62). 

DERNIÈRE HEURE 
UNE OPINION AMÉRICAINE 

« Ce qui arrive eo Europe 
n'est qu'une répétition 

de ce que le kaiser a fait 
entre 1900 et 1914 » 

dit nn éditorial 
du New-York World Telegram 

« Hitler fait traîner son sabre de 
telle façon qu'on entend le 
brait qn'il produit de Gibraltar 
1 Vladivostok. » 

New-York. 18 Janvier. — D a n s un édi ­
torial, le « New-York World Telegram » 
compare la politique actuel le d u c h a n ­
celier Hitler a celle du kaiser avant 
1914. 

Il écrit o tamment : 

répéter rs vriiïz ra ! rr^ce r?^ r ,a *z 
-JZ. nu» ^ i . „ ne la France, en l'exposant aux risques 

Au banquet 
de la Fédération provençale 

de l'Alliance démocratique 
M. P-E. Flandin a fait le procès 

du Gouvernement 
de Front populaire 

Marseille. 18 Janvier. — Prenant I» 
pu-ole à l'issue d'un banquet m i a u l e s 
par la Fédération régionale de l 'Aman** 
démocratique. M. Flandin a passé e u 
revue la situation extérieure e t i n t é ­
rieure 

L'ancien président, du Conseil s'est f é ­
licité du vote unanime de la Chambra, 
attestant la volonté formelle du pays a e 
r e pas être entraîné en Fspagne dans 
un conflit idéologique. 

Il s'est élevé contre 1er agltaterr» 
d'extrême-gauche qui. dans leur sèle r§-

entre 1900 et 1914 
Le chancelier aurait pu arriver à 

séparer l'Angleterre de la France s'il 

exposant aux risque* 
d'une guerre européenne. 

Parlant de la s ituation intérieur*. M, 
I landln a déclaré q u i la veille des é lec -

Z&&TÏ? %ZS£M2*£\»™ * " saine et prospère était presque assure, 
ito affaires reprenaient et auraient re ­
pris bien davantage si la déflation 
fiscale avait complété la déflation de* 
prix Intérieurs qui était achevée. 

Alors que l'on touchait au but, tout* 
la politique a été renversée, 

n est toujours facile d'amener un re­
telle façon qu on entend le bruit qu'il p l l l d'activité par la hausse des prix. 

I mais un Jour viendra où chacun pourra 
Juger si. en définitive, le véritable p o u -

LO F H R r o r Va i n s t a l l e r l o i SOrvIOOS voir d'achat, loin d'avoir été augmenté . 

Reich. Mais, comme le kaiser. 11 a e s ­
sayé d'arriver à ses fins par des m é t h o ­
des brutales et des menaces ». 

Après avoir passé en revue tous les 
actes et les discours du chancelier Hitler 
pendant ces derniers mois, le Journal 
conclut : < n fait traîner son sabre de 

Un sujet belge 
recherché pour escroqueries 

est arrêté à Arras 

Le Conseil général de la Fédération 
aéronautique internationale a décerné sa 
grande médaille d'or à-Mexmoz. 

— On vient d'arrêter, à Paris, un 
Allemand nommé Hermann Rolzer. spécia­
lisé dans l'art d'escroquer les ecclésias­
tiques, et qui avait fait plusieurs victimes 
dans les presbytères parisiens. 

— A Lentllly, près de Lyon, deux Jeunes 
gens qui avalent dérobé une automobile, 
ont blessé à coups de revolver un gara­
giste qui venait de faire leur plein d'es­
sence. Poursuivis, ils ont été appréhendée 
peu après par les gendarmes 

La gendarmerie d'Arras a arrêté lundi 
le nommé Armand Duvlgnet, âgé de E4 
ans. originaire de Bralne-le-Oomte, qui 
était recherché pour escroqueries, mal­
versations, abus de confiance et usurpa­
tion d'éat civil, par les parquets d'Arras. 
de Douai et de Charlerol. 

Renseignements commerciaux 

JOURNAL DE R0UBA1X 

ABONNEMENTS 
Nord et départe­

ment» Hmttrovhet 

Franc* et Colonies. 

3 mois. 38 fr. 
8 mois. 48 fr. 
1 an 92 fr 

5 mois. 28 fr. 
8 mois 82 fr 
1 an 98 fr 

Belgique . . . . . . . . . . 8 moi*. 28 fr 
6 mois, 83 fr. 
1 an, 100 fr 

Ocrapt* cbèqn** postaux : LUI* 87 

COTONS 
I.IVERPOOL. I l Janvier. 

Importations. 6.519 balles ; Américain. 
ba'sae 4 ; Brésilien, baisse 4 ; Bcyptlen. 
baisse 2-4. 

1/escadre de l 'Atlantique 
en manoeuvres, 

(tev-or*ans 

Tamis 1 

1 
Disponible . . . 
Janrter 
Férrler 

Juillet 

Septembre . . . 
Octobre 
Novembre . . . . 
Décembre . . . . 

Recettei. — 

Préc 

13.07 

12 41 

12.30 

12.22 

—.— 11.84 

11.1*4 
Aux ] 

1 000: eux porte du C 
du Pacifique, nuilee 

Exportations 
nulles: France 

— Pou 
et Ce 

et Chine, nuilee 

J e * 

13.03 

12 43 

LUI 
12.24 

—.— i l 88 

11.95 
orts c 
olfe. 1 

r la G 
ittnen 

New-

Préa 

1301 

12*5 
1247 
1241 
12.35 
1231 
12.27 
12.14 
12.01 
11.90 
11.90 
1191 

Toril 

Jour 

13.08 

12.48 
12.48 
12 41 
12 35 
1231 
12.28 
12.16 
12 04 
11.93 
11 91 
ll.M 

e l'Atlantique, 
1.000: a x ports 

-ande-Bratagne, 
, 1S0O0 Japon 

CHARGES A L'ÉTRANGER 
Londres : Sur Parts. 105 13; sur Bruxelles, 

291 25; Esc. hors banque, 0 9/16: Prêt à court 
terme, 0 1^3. 

New-York : Sur Paru. 4.87 1/8; sur Lon­
dres. Cab. tranar.. 4 91 3/32; sur Bruxelles. 
10 86 

SUCRES — Cuba, prompt, livraison. 380; 
L terme : Sur Janvier, 2*3-293; mars. 286-
87: mal. 283-284; Juillet. 281-282: septeni-
irc. 281: novembre. 280-nom ; décembre 
S4-nom. — Ventes. 14.000 tonnes. 

da la chanctllerit allemande 
à Barehtatf adtn 

at la eanstruetian da ea palaia 
commencera incessamment 

Munich, 18 janvier. — Berchtesgaden 
sera le nouveau siège des services de la 
chancellerie du Reich. 

En effet, le f i ihrer-chancelier a ass is­
té lundi i la fête des charpentiers a p ­
pelés à construire le palais de la chan. 
cellerie sur les pentes des Alpes. 

L'érection à Berchtesgaden d'un édi­
fice destiné à abriter les services de la 
chancellerie semble indiquer que M 
Adlophe Hitler veut établir sa résiden 
ce habituelle dans les Alpes bavaroises. 

On remarque a ce propos que les s é ­
jours de M. Adolphe Hitler à Berlin se 
font de plus e n plus rares et ne durent 
généralement que quelques jours. 

• 

Le Reich prescrit à tes consuls 
d'opérer le recensement 

de/, jeunes Allemands 
de la classe 1917 

résidant à l'étranger 
Berlin, 18 Janvier. — Une ordonnance du 

ministre de l'Intérieur du Reich publiée 
par le Bulletin des lois, prescrit aux auto­
rités consulaire, allemandes de recenser au 
printemps de 1937, les ressortissants alle­
mands habitant l'étranger et soumis au 
slrvlce militaire, qui appartiennent à la 
classe de iisiasanim de 1917. 

Ces Jeunes gens peuvent être appelés au 
service du travail du 1" avril 1038 au 
30 septembre 1S38 et au service militaire 
à partir du 1" octobre 1938. 

Les Jeunes gens de la 818*** de nais­
sance de 1916 qui n'accompliront pas leur 
service du travail pendant le semestre 
u'été de 1937 pourront aussi être appelés 
au service du travail du 1" avril au 30 
septembre 1938 et au service militaire * 
partir du 1" octobre 1938. 

4> 

La tempête qui sévit 
sur les côtes anglaises 

nuit à la navigation 
Londres, 18 janvier. — La tempête qui 

a fait rage sur toutes les côtes anglaises 
au Cours de Week End ne s'est pas cal ­
mée lundi et a été accompagnée de m a ­
rées exceptionnelles. 

Dans le groupe d'Ile des Shet lands , 
aucun bateau de pêche n'a pu prendre 
la mer. A Portland, le navire rjeleveur de 
s o u s - m a n n s « Alecto » a rompu ses 
amarres et est entré en collision avec 
plusieurs sous-marins qui se trouvaient 
dans le port. On ne signale heureuse­
ment aucun dégfct important 

Les services cont inentaux ont été af­
fectés par la tempête dans la Manche 
et le ferry-boat qui devait quitter Dou­
vres pour Dunxerque lundi après-midi 
n'a pu sortir du port tandis que les a u ­
tres vapeurs qui assurent le service e n ­
tre l'Angleterre et le cont inent ont ef­
fectué la traversée avec dé grands re­
tards. 

n'aura pas été diminué. 
Demain les fonctionnaires, les re tra i ­

tés, les pensionnés et rentiers pourront 
évaluer ce que coûte à leur maigre bud­
get la politique du Front populaire. 

Si devant leur justes revendications, 
il faut relever les crédits qui leur sont . 
destinés, que deviendront les finance* 
publiques et la monnaie ? 

En quelques mois le montant des b i l ­
lets de banque a augmenté de plu* da 
sept mill iards sans que l'encaisse or 
ait augmenté, le gage de ces nouveaux 
billets c'est donc uniquement le crédit 
de l'Etat ; or l'Etat a besoin en 1937 d* 
plus dé 35 mill iards pour équilibrer sa 
trésorerie. 

Si un gouvernement non socialiste 
avait géré les finances comme elles l e 
sont actuellement, l'opposition socialo-
communlste aurait multiplié ses c l a ­
meurs contre une politique qu'elle aurait 
qualifiée de politique de faillite. 

Que le pays garde confiance dan* s o n 
avenir e t dans les vrais serviteur* d u . 
peuple, héritiers des Ferry et des Fo in- j 
caré. qui ont su construire une France 
forte, libre et heureuse. 

Le discours de M. Flandin a été v ive­
ment applaudi. 

Nouvelles sportives 

77 morts et 375 blessés 
dans l'incendie de l'express 

chinois 
Hong Kong, 18 janvier. — Le bilan of­

ficiel des victimes de la catastrophe de 
ohemin de fer de Kowlsoon est de 77 
morts, pour la plupart brûlés vifs, et de 
375 blessés. 

BOXE 

L'Anglais Peter Kane 

bat Ange lmann aux pointa 
Paris, 18 Janvier. — La soirée de boxe au 

Palais des Sport, a vu la rentrée de Marc** 
Thll. champion du monde incontesté dans 
n catégorie, qui a exécuté quatre rounds, 
d'entraînement contre Marcel Lebrun, Oar-
cla Luch. Olive, champion de France, et 
Marcel Bazin lun lourd). 

Les combat, préliminaires ont donné les 
résultat, suivants : Torracea bat I*cl*ro 
aux points : Caïd bat Buchet aux point* ; 
Fontvenoy bat Parmentler aux points ; Ur-
binatl bat Been aux points. 

Angelmann et Peter Kane prennent en­
suite poaeaslon du ring. 

D'entrée Kane est en action. Angelmann 
i laisse l'Initiative du combat et se con­

tente de riposter de temps à autre, sans 
plus. Les gauche* de Kane «ont précis. 

Au second round. Angelmann se livre à 1* 
bataille. Kane Joue habilement de son gau­
che, mal., dan. les corn, à corps. Angel­
mann est supérieur. 

Au troisième round, sur une droit, au 
axlllalre. Angelmann va au tapis. Il a . 
lève sans être compté, mais 11 a été ton 

ché. Visiblement désorienté. Angelmann est 
dès lors à la merci de l'Anglais* Cependant, 
ce dernier s'ert ira peu trop hAté et s.» 
coups ont manqué leur but. Angelmann s* 
rattrappe par la suite, mais pas au posa* 
d'effacer aa défaillance 

Le 4 - # round « t meilleur pour Angel­
mann 

Au S<— round Angelmann est nettement 
dominé et Kane M frappe sous tous les 
anglss. Angelmann saigne du nez. Ton*" 
les coups de Kane sont portés avec force * 
et le Français doit en subir les doulou­
reux effets 

Au «•" round Angelmann semblant obéir 
k aa fantaisie passe à l'attaque n Kane. 
à son tour, encaisse droits et ganrlvaa à 
la face L Anglais ne peut éviter les coups. 

Le 7-* round est plus calme. L a deux 
hommes combattent le plus souvent * 
distance Kane a maintenant une avance 
aux points u n grande. Il ne semble plu* 
pouvoir être battu 

Au »-• round. Angelmann t e n u de pasear 
à l'offensive mais, chaque toi.. Kane l a -. 
contre en lui portant de* crocheta de* 
deux mains à la face qui le stoppent Irré­
médiablement. 

Des lt 9M# round la cause est entendue: 
Angelmann est battu, son knock-down du " 
3-* round l'a complètement désaxé. Jus ­
qu'à la fin. Amreimann tente de nom­
breuses réaction* mais sans grand dommage 
pour l'Anglais qui termine dans un état ' 
de fraîcheur remarquable. 

Finalement Peter Kane est déclaré vain­
queur aux point*. 

Pour terminer la soirée Ed. Tenet et le 
Grec Antoine Christofortdl* ont fait 
nul en dix reprise*. 

LA LUTTB 

(Ph. Pulgur.) 
L'ESCADRE OC L'ATLANTIQUE VOGUE VERS LE MAROC. — V U E D'UNE DES UNÎTES. 

Revu», du marché da New-York 
New-York. 18 février. — La Bourse suivait 

très attentivement le . événements de la 
situation des grève* et l'abandon tempo­
raire de la conrérenoe entre la General 
Motors et 1. syndicat, a causé u n . brusque 
baisse de toute* les valeur* : toutefois, 
quelques groupes Isolé* montraient peu 
après une tendance à la reprise, et 1* clô­
ture était généralement lrrégullére. Le* 
vente* portaient *** 2.860 000 actions A 
1 ouverture, on enregistrait une hausse des 
prix, mal* l'Influence de la fslble.se de* 
valeurs d'automobiles et d'aciéries causait 
un affaiblissement générai ; le* cuprifères 
et oaoutchoutlères étalent également lour­
de*, mais le marché, soutenu par des opéra­
tions intermittente*, notamment en aciérie*, 
se calmait 

Les Informations reçue* dans l'aprèa-mldl. 
indiquant l'abandon de la conférence, cons­
tituaient un facteur beiasler et le* valeur, 
d'automobile, et des aciéries, fléchissaient 
de trot* point*. 

Le* cuprifère* fléchissaient «ou* l ' influecc 
da la baisse de prix du métal r o u e , tandis 
que le* caoutchoutlères ne suivaient pas la 
hausse de prix des pneu* : le* ferroviaire* 
et le* pétrolière* étalent négligé**, mal* le* 
utilité* publique* offraient une certaine 
résistance, les actions bon marché de ee 
groupe étant notamment influencées par la 
croyance que le relâchement de 1* pollnoue 
de l'administration concernent 1* situation 
dans le Teneseee aura, éventuellement, pour 

< résultat, d'amener 
d* ce problème 

Le* 

L'Australien Nuire 
bat le Grée kottant inoff 

Un impartant emprunt grec 
an Allimagne 

peur l'aehat da matéritl 
da (uarre 

Athènes, 18 Janvier. — Dans une com­
munication à la presse. M. Zsvitsianos, 
ministre des Finance*, a annoncé la pro­
mulgation imminente d'un décret l'au­
torisant à signer avec l'Allemagne une 
convention relative à un emprunt de chement 
quatre milliards de drachmes. *• Poinat (France) bat Frermont 

Cet emprunt portant intérêt l i t , MmmTSSS • * * * • » " » • • 
sera remboursable en six années par 1* Nygreen (Suède) et Loew (France) 
vole du clearing commercial dont la ba- match nul 
lance accuse constamment un solde en , Bonni* Nuire (Australie) bat esesan—ut, 
faveur de la Orée* L» première manche set gagnée par l'Au* 
rayeur ae la u r e c e trallen en irS0". par une prise d'èpeaMs 

Le produit de cet emprunt auquel il 
convient d'ajouter le solde créditeur a c ­
tuel du clearing gréco-al lemand sera af­
fecté à l'achat de matériel de guerre. 

Pari.. 1* Janvier. — Lundi soir, * la 
Salle Waeram. devant une salle arcriloocnbl* 
le champion d'Auatrall* Bonnle Nuire a 
affirmé une fols de plu* sa gros, supério­
rité en battant le Bulgare Kostantinoff **•> 
deux manches à uns. 

Résultat* Martalnville (France) bat Sar-
kl**i*n (Arménie), en 17 minutes par un* 
torsion d . pied suivie d'abandon. 

A. Trente (France) bat Crausea (i 
•n 20 minutes 15 secondes par un 

par un* pris* 
•ulvie d'un enfourchemrnt. Le oenatesa* 
revient au Bul.are. en 7*44". par un eanaa* 
d* volée au corps. La « belle » est *x*jra**) 
par Bonnle Nuire, en UT' , *n IIIIIIUSSIH 
un réseau d* volé*. 

Un ehauflanr parisian tua sa mère 
puis ae suicide 

Pari*. 18 Janvier — Ver* 16 h. 30. à 
son domicile. 16, rue Saint-Antoine, un 
chauffeur. Charles Paradopoulof, âgé de 
54 ans. né à Tunis, * tué d'un coup d* 
feu sa mère, âgée de 73 ans, née à 
Alexandrie (Egypte) «t s'est ensuit* tué 
en g* tirant une balle dans la tête, après 

soi\ït7on~équitabîi, s'être passé autour du cou, une corde 
accrochée au plafond de sa chambre 

Axaient ator. aux environs | jje drame serait, d'après l'enquête du 

I des ba* niveaux d* ls JCAirn«*itandl* q u e | ^ _ _ , ^ . t ^ , _» - ( j ^ ^ i -A^Iinal M général. 1J.04. meilleur, sert.: 
certeln. groupes étalent en légère reprwe. | ? * T m l * ' ' ™ Q ' V°OCe ° * 1 AI»»»»!, dO. , . . A , b # r t ( P r a n e e ) , , p ^ 

La clôture était lrrégullére. ' t, la misère. I UO*. meilleur* sarsni W> te 

Le Français Cote 
devient champion du monde 

atanelU*. 1* Janvier 
Oota. . en gagnant t* match anal. **t 
venu champion du monde de biUare) 
eattre d* 4s/l . 

Résultat du match 
(France). 800 points 17 
17.84. plu* forte aèrl.i 
(Belgique). 290-17-17.04-141. 

(•«•usinent générai: 1" Oot* lTian«s> 
18 points, moyenne générale 12.84. msjt" 
leurs aene: 77. 

Oabiiels (Belgique). 14 pu, mosesxe* 
les. 

• t * . 

fslble.se

